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L I L L E 
A l'InBtitut P a s t e u r 

OnaaitajueL'lttaUtol Pasteur de Lille traite 
aon-ssu'eaiaat le croup, malt aussi la ra«,'e. 

Six cas de rage y ont déjà été traités. Trois 
ta février : un laitier de Geoteleu, et deux 
eulti vu leurs de Ctnibrai, dont le 61i d'ua 
consetllHr général. Ces trois malades ont 
«aillé l'Institut après te traitement normal 
de dix; huit Jours. 
Trois autres malades sont entrés Je23 mars st 

suivent le traitement : ce sont trois habitants 
de Nœ ix-les-Mlrtes qui ont et* mordus par 
an chim appartenant i an porion des miaes 
de cette localité. 

Le SU de ce porion, enfant de six ans, est 
parmi les mordus. Les deux autres malades 
sont un carrier mineur âgé de cinquante ans 
st une jeune fille de onze ans. 

1 ^ C l * O U p 
ht Réveil du Nord a signalé I hier le < 

moment dans diverses pharmacies et hôpi
taux de Lille et n'aurait trouvé du sérum que 
|orB4u 11 était trop tard pour appliquer le re-
•Ma, 

On ne peut rendre responsables de ce fait, 
l t la municipalité, ni l'Institut Pastear, 

11 est évident que le père ds famille, mal 
renseigné a demande du sérum partout ex
cepté où il pouvait s'en procurer. 

Nous savons qu'un dépôt de sérum existe 
à je u n i • de Mons-tn-Darœul. 

De plus, on a répété fort souvent, qu'à 
Lille même, le sérum se trouvait à la disposi
tion des intéressés : 

A la permanence de police, où 6 tubes sont 
dénoués sa poste le secours. 

A 1 Ilolel-de-Ville, où M. Contamine, se
crétaire général s toujours deux tubes de 
sérum. Enfin, chez M. le docteur CalmeUe 
lui-même, qui a an dépôt de sérum en son 
domicile particulier. 

en ce moment au laboratoire plus de 600 do
ses de sérum. 

De nouvelles instructions vont être en
voyées à tous les médecins ds Lille et des 

Bani'ul et dans 
seprodulre. 

No JS ce voudrions pas en rejeter la res
ponsabilité sur le retard possible apporté 
dsns l'application du remède. 

N u * nous bornons a conseiller à eenx qai 
sav- Lt où se trouve le sérum, de la faire sa
voir le plus rapidement possible A ceux qu'ils 
•apposent l'ignorer. 

En ce qal concerne l'efficacité du sérum, 
noue pouvons assurer qu'il conserve ses pro-

Sri'tés si on le ma ntlent dans un endro t 
ont la teropératuro «et peu é)»vt*e et à l'abri 

de la lumière, sans sortir le flacon de l'étui 
qui le renferme. 

En résumé, las accidents signalés ne pro
viennent que d'une ignorance fâcheuse, et 
que nous nous étonnons de constater après la 
grande nablicité donnée aux dispos lions 
prises. 

Société de géographie 
Las nombreux auditeurs qui remplissaient 

b er soir la coquette salle ie la Société Indus
trielle, ont éprouvé un réel plaisir *n écou
tant M. Levassaur, délégué de 1 Annam et du 
Tonkin an conseil supérieur des colonies, 
rédacteur en Chef de i'Indépendance Ton-

M. Van Etende, vice-président de la Société 
de Orographie rappelle en quelques mots le 
chal»jreux accueil que le public 1 lloii a fait 
Il y a u .aire ms, a M. Le Vasseur déjà ve
nu pour aire une eoniéreoM snr la Tonkia. 
A cette époque, tout le monde se passion
nait poir 1 avenir ds celte colonie; depuis 
lors ds réels progrès ont été accomplis. Le 
conférencier va les passer en revue. 

O o a f é n a c e ) de M. L e V a s s e n r 

Dans un langage clair et précis, l'orateur 
après avoir fait allusion à la conférence qu'il 
a laie il y a quelques années, entre dans le 
vif de son sujet qu'il ir-ite avec éloquence et 
une conviction hincére. 

On ne se fait aucune idée, dit en substance 
le conférencier, de l'immensité de nos pos
sessions d'Extrfia.e-Orient. 1,'Ia lo Chice e*t 
•i grande qu'an bateau A vapeur mat cinq 
jours pour iranchir la distance qal sépare la 
Cochinch ne du Tonkin, elle est cinq foie 
grande w i m i la France et est p«u r>lée de 30 
Millions d'hâtant*, c'e-t un rif-h^ empire 

' - i tirer 

..ijusqu' ci le Tonkin n'a pas le nombre de 
•olons qu'on désirerait y voir, c'tst à l'esprit 
le déngrement des adversaires de Jules 
Ferry qu'on le doit, car en attaquant cet 
nomma d Etat qui a donné & Bon pays cette 
baUecolonte, on attaquait écr&lf-ment son cou
vre. L83 colons d'Extrême-Orient sont rem-
tlls de bonnes isposi'.ions et travaillent avec 

Qerg'.s. La mortalité des Européens u'est pas 
plus grande qu'en France, et le nombre des 
naissances y est de beaucoup supérieur. 

H. L« Vaeseor fait ensuite la description 
tu Tonkin, qn'il représente comme an Etat 
Borisfant. Dans 1« Delta, to'.itea les cuit^rsa 
•ont possibles et ont donné d'excellents résul
tats. 

enseigne aux colons les principes de l'agri* 
culture telle qu'on la comprend en Externe-
Orient. Les mines y sont d'une richesse incal-

>lus de qva're millions de tonnes. Ce char-
ion «ht excellent et ne donne pas .le futile. 

L'Annamite est un ouvrier intelligent qui 
l'atBimile tous lee métiers a ec uno extrême 

etc.; 4 Hsiphong on a installé de magni
fiques chantiers de construction, l'inJigéae 
est employé aux chemins de fer, il est méca
nicien, chauffeur, etc. 

Le commerce prospère chaque année, il 
tta t de dix neuf millions en l8U5,aujoardbui 
il a atteint le chiffre de quatre-vingt-dix mil
lions. L'Annamite s'habille à 1 européenne et 
a pris les goûts des Français qui ont conquis 
son pays. 

En terminant, l'orateur, qui a été fréquent 
ment applaudi, dit qu'il faut des cap Uni 
pourfarn fructifier ce riche domains : il in
vite les jeunes y.ns à s'y Installer, car U 
pays est merveilleux et donneront des résul
tais inconnue, 

La piraterie ajoute M, L. Vnsseur n'est pm 

en réalité que les vileu* et les cambrioleurs 
4e notre pays. 

Le public a fayt on chaleureux accueil 
discours ai animé, si conva néant de l'émi-
aent conférencier. 

VIOLENT INCENDIE 
P O R T R IJG V \ l , l \ ( I K W K N 
Un violent Incendie s'est déclaré Lier a 

Mu avant cinq heures de l'après-midi dan 
magasin d'éloupes et de fila appartenant 

sortant du toit d'un magasin situé perpendi
culairement i la rue Ouy de Dompierré. 

Il donna aussitôt IWarmé, le téléphone 
avertit les pompiers de la cas-rqa Malus du 
sinistre et a cinq heures 11 po rn ,\ vapeur 
arrivait ëur !<•« Béai di l'k< j..di*. 

Daora p.rt, dés qu* la n .uvelle de l'in-

leur pompe A vape 
Activées par un vent qui soufflait en tem-

Ee^e, les flammes s'élevaient A uni grau le 
auteur et do* flammèches deIVu voltigeaient 

en tournoyant ot avaient retomber sur les 
nombreux cur eux que r.noaniUeavait attirés 

Eu quelques inslaoU, le magasin qal 
compte huit moires de longueur "-*-

f terre, l'autre dans la cour da l'établis' 
•ment de M. L-blan, -lever êrect SUT le! 

foyer tncande cent des torrents d'eau. 
Plusieurs pompes à bras, actionnées par 

des soldats du 16e bataillon de chasseurs a 
pied, apportèrent leur concours à l'esttnc-
tlon da feu. 

aee aces efforts combinés, l'intensité du 
fléau diminua rapidement et A 7 heures 

pompier* juchés sur les toits ou sur l'échelle 
de sauvetage arrosaient abondamment. 

L a e a n a a d e rince>ndi« 

Il n'a pas été possible de découvrir la 
__iusede 1 incendie, cependant il ne serait pas 
impossible qu'elle soit due i des étincelles 
qui se seraient échappées d'un atelier de cons
truction situé A proximité de l'immeuble In
cendié. 

C'est sons tontes réserves que nous don-
ms cette hypothèse, nous n'en voyons pas 

d'antres, car on n'a PBB fait de feu depuis 
quelques jours dans le bâtiment où le feu a 
pris naissance. 

Le a d «g Att
ira dégâts en ce qui concerne les marchan

dises brûlées ou avariées psr l'eau et le bflti-
détruil s'élèventA environ 50,000 francs 

couverts par une asBurance. 
Au rex-de-chausBée se trouvent les machi-
is A peigner occupant«nviron nne ci tiqua ri -

sieurs semaines pour Isa mettre en état de 
fonctionner A nouveau. 

Les ouvriers ne chômeront pae, ils seront 
aployéa A d'autres besognes dans la flla-

Nous avons remarqué snr les Jeux da si-
tstre MM (Javelle, adjoint an maire de 
,<)le ; Contamine, secrétaire général de la 

officiers dei pomp 

daut de place Lenipii 
Le service d'ordre était assuré par un pi

quet du 10e bataillon de chasseurs A pied 
commandés par un lleuteoant, une brigade 
" i gendarmerie et des gardiens de la paix. 

Une foule d^curlenxse tenaient aux abords 
)8 rues et sur les remparts à la porta de 

Vslenciennes. 

VOL A V E C EFFRACTION 
R U R C O L R K R T 

(fraction, n'avaient pas donné signe de 
Ds étalent probablement occupés dans les 
villages environnants ou ils jouissaient Iran-

mercredi A jeudi,profitant de la tt-
sévi depuis trois jours sur notre 
sont introduite dans la maison de M. Splette 
rentier, 83, rneColbert. 

93939 
inéré 

i construction place de Tour-

de leuri échelles, les malandrins 
ppf.quéea contre 'e mur du jardin de 

M. Dubrencq, rue d'Antin. De 1A ils ont fran
chi, toujours A l'aide des échelles, le mur de 
M. Spleite qui mtsure trois mrtrjs quarante 
de hauteur. 

LViTrart lon 
M. Splette qui habite sa maison depuis 

trente-cinq ans, avait pris toutes ses préc^u-
eoatre les voleurs qui se seraient atta

qués A sa propriété du côté de la rue, 11 ne 
penenil jamais que les malfaiteurs pussent 

pour lénétrer cbez lai le chemin qu'il 
ont pris. 

Aussi, la p r ' e qui donne snr son jardin 
n'est pas munie de volets et les voleurs ont 

beau jeu. Sans prendre la précaution d'eu-
ire les carreaux d'argile pour éviter le bruit 

produit par le bris 'tu varre, lit les o.it cassés 
' ~~ côtés dlflVrfnts, correspond s rtt 1 an A 

leur da verrou, le sscond A la hauteur 
serrure. L'un des voleurs a dû se coa-
r on a remarqué des traces ds sang sur 

la pot». Colle-ci ouverte, h» escarpes sont 
entrés danB un salon, situé imiiégalement A 

et y ont pris une botigîe dont Us se 
rvie pour perquisitionner dans toatet 

les p!éoe) du rsx-de ohaussée. 

Rien de ce qui se trouvait dans ce galon 
l'était A lenr convenance, car ils ont fouillé 
uns les meubles, sans rien enlever, ila ont 
tsuite passé dans un second salon où ils 

jnt opéré uns minutieuse v.si'.e do tout le 

n'ont rien emporté non plus ici et sont 
dans la ealle à manger qui donne sur 
i. LA, data i'armore se trouvait t'ar-

gpniorie ; ils ont fait main biste sur quatre 
couverts en argent, quatre cuillères A cafés 
deux ronds -te sarviette et une pince A sucre 
de même mêt.i. Dans le vestibule, étaient 
accrochés su porte-mantena, un pardessus en 
drap noir appartenant A M. Splette et nne 
jj,|aette de même couleur, ton foulard, ees 

Sauts, son tabac, un parapluie et une paiK 
e souliers qui ont été également enlevca pai 

lee voleurs qui onl ensuite f a t un lour :'t la 

Ils ont esstyé d'ouvrir ane porte d'armoire 
dont les clefs avrent été enlevées et n'ont pu 
réussir. Cette armoire contenait da nom' 
breuses pièces d'argenterie qui auraient fa-.' 
les délices des escarpes. Pour compenser cel 
ennui, ils onl bu le lait contenu dans un vas* 
et pris des poires déposées dans un autr< 

L a faftft d e * volftiira 
F>tr* deux «t trois foires du matin commi 

la vent faisait rage, Maiama Splette ail? 

Se croyant découv its les voleurs prirent la 
fuite, non sans emporter leur butin. Une 
éch l'e était placée dans une dépendance, lee 
ma faitei 

nne centaine de francs en coupons d'oblg»-
lions qu'il te proposait d/ajler toucher. Ceat 
involontairement étTé lés malandrins ont 
laissé (oinber ce portefeuille qnl r *" 
dans la poche du piriessHs deroh. 

1 Daoi tontee les pièce* de nombreuses tachée 
de boufiies s'é;sla;snt ear les meobles, lee 
f u t ; Ils, les tapis, etc. 

lunsle v st-bjle, M. Duplre, commissaire 
de police du Si ^r.oudlstement prévenu «us-
situ: la déoouve te du vol,a constaté des em
preintes de pieds nus semblant appartenir a 

" -uloloscenl d'i 10 A 18 u n , A côié on aber-

relBvé'9 dans le jardin de MmeCuvelier A 
Saint-Maurice, cû un vol avec effraction et 
escilade a été commis il y a environ 

Colbert ; on suppose due Us voleui. _ 
sayé de partir par cette issue, lie ont dû 
renoncer, par -a q"e 1* porte était fermée 
double tour. On a aussi acquis la certitude 
qu i's avalent tenté dé visiter la cave, et il est 
probable que le bruit causé par 1A chute des 
jalousies les en aura empêchés. 

On estime I' mportance dn vol à trois cents 
france au min mum ; inutile d'ajouter qu'une 
enqaêtet*e*t oivert*. 

Accident 
Avant-hier, vers trois heures, un acecident 

est arrivé chez M. Tafdn-Lefort, 34, rue 
Charles de Muyssaert : le jeune Rumens 
Louis, U , ans, demeurant A Lambersart, 
'étant approché d'un laminoir, a en la main 

Abus de confiance 
M. Jules Tambolse, condaetenr de viandes 

A La Madeleine, avait depuis quelque temps 
A son service le sieui Kottel Gabriel, 33 Ans, 
tuenr, place Jacques Lou hart, 13. Il était 
chargé d'effectuer les livraisons aux fournis 

M. Tambo se n'ayant plus de nouvelles de 
son domestique se m t A sa recherche et le 
rencontra hier soir. 

Kottel n'avait plus que, q:e'qaes sons. 
Plainte ayant été portée, l'employé infidèle 

a élé arrêté et mis à la disposition du par
quet. 

LE WORD 
M a * 
habituelle envers les républicains, adresse A 
ce journal la letre suivante : 

Monsieur le Rédacteur en chef de 
U Dépêche. 

N ayant pas toujours le temps ds lire les jour-
na.ii, i'ai appris seulement avant-hier, qu'un ar
ticle diffamatoire me concernant avait para dans 
votre numéro du i3 et, après avoir la l'article, js 
n'hésite pas i vous envoyer une rec'iucatlon que 
ie vons requiers d'jnsérer en second" 
A-diro A la phea où a pqru votre 

Voici las faits tels Qu'ils ie sont passés : " :t lai fi 
edt lt', 

M. Vandewil 
était oppre*-* 

tin A 9 hsun 

(Le Traitament o 

pat.lu • 

dimanche i 
t jours ; je lut remis 

tatai une angine diphtérique : je partis immidlais-
d n 

t constatant s 
s ordonnance a tare de 38 . . . 

r qu'il put se procurer du sérum, 
e Se injection, 
i température 

5. je fiemi 
procurer 

ne 2e injection. 
" température 

mais l'aprèt-mldi la maladie 
Ktlei-.ae q.ii amena la décès. 

personne de bonne foi, il est évident 
) marcb« infeciie-i 

ecmbln îsons do 

us poliiiqaaj, < 
tnt a'smpresseï 
famille accal ' 

e i réter aux i 
loitsnt la situi 

[)r.itlq»ant ĉ lie méthode ne peut gai 
ri on ; ai voua connaisses parmi vos 
decin pouvaat \ rn>'.ver ie contraire, j 
pas i m'incliner devant «a se ence, 

J'espère qu'ap.in ces eiplicaiions, 
naltrei que vous avez élé induit < ta a 
vous os m'obligerez p-s A lesouri 

es salalations empres 

Docteur 3JESSÉ*IIT, 

1'. Vl i i ,H«lB 

L'assassinat de Dunkerî ue 

L'lnatru<'tloa 

Jeudi après midi, A trois heures. Ou Ibert 
a été extrait de la maison d'arrêt et conduit 
en voilure cellulaire dans le cabinet de M. le 
jncp d'instruction. 

L'arrivée de Gilbert au Palsis de Jastlee 
n'a donné Heu A ancun ncideni. 

Lemieérahie portait les mêmes vêtements 

..t-.y f 

M. Auguste Richet. 
M. Te juge d'instruct on avait convoqué 

UHtra témoins : MM. Auguste Richet, Pdly-
er, Mme Dévouer, cabaretière aux Cœurs 
'm/eux, et sa nièce, la jeune Caysel. 

Gullbert a été confronté avee ch.qne té-
ûdo, et aux divergea questions qui lui ont 
té posées car M. le juge d'instruction, il a 
•^pondu iavariablTnent : « Je ne mé tou-
j ens de rien, je suis nn misérable. Faites de 
noi ce qne voue voudres. » 

M. R chet a retracé la scène dans 
détails et si cc.iursgeux citoyen ne s'était 

ilbert, il eat probable que 

Le Blan, place Guy duDompterre, ptés 

iltlsr, M. Labbe, aperçut une épaisse famée 

avaient franchie pour pénétrer di 
priélé de M. Splette. 

De«-o«veri> d a v o l 
Ce fut la boni e qui, le matin en «e levant, 

•'«perçut du désordre qui régnait dans la 
maison, elle appela ses patroos qui consta
tèrent la disparit.on des objets que nous avoni 
signala*. 

Cependant, citeonsfaoos heureuse 
Splette retrouva pot ta f •aille oonteaaat 

•ans* •—». a aam • • • • > • • • * ; U ans HMat Triée — Tliéolore C> andier 7 ntoUr, 

TRBUNAUX aas«mByg !̂»^B 
• • • • •••* ^ ^ • « * a ^af m » .i . , , , nhBW . , - B 1T ,(.„-. ™# dé |'Hosomal«t. Tribunal Correctionnel fifo Ufèê 

WnlBtèrti pblic: M. Oachoa. 
TOURCOING 

Coup*. — Vietor Van anberghe, *1 ans. domee 
tiqua, éiail Ivre le 11 m»r» dtritiet qutad il run-
contra dam la rue de Gand qu'il habit» un de sel 
voiilna. le aie a r Tirutio Huyi hiert. Aprèi l'ivoii 
1pp«l* veorian, ««ni mucunn provoe ti«" il lontbs 
ur lui A brea raccourci*. v/e»t pourquoi il om-
«ralisalt aujourd'hui diva<.t le tribunal eorree-
ioonal 4ul l'a condamne 4 50 fmeea .'ani'udi 

pour coups et i 5 fr. d'anooda pour ivretss. 
BEliSÊS 

Ktplolta d'un vacber auionreax. — Edeuard 
ryp, vacher, 4g* de 37 ans, vivait en grande inti 

du paya, la lluuf Del 
_ .ni il était rec'i A bru 

lellement.. 

En qualité de meilleur ami dn mari. Gryp ne 
po ivait faire autrum*ni que d'aimar «u femme al 
Mme DelpUnque répondnnt i 

FalJarl. 
. . . . .se de rL—. 

•lenirlskx. » joura, HôW-1 

planque-t.aqnaaie, cheï qui 

I, «lie a 

janvtar w»._ . _ 
vide. Sa femme et e 

t grands Us 
auifliira terme*, q 

logli. Delplanquo la 
termes, quand la 15 

., . Delplanquo le trouva 
mi s'étalent envoies vers 

avaien1 eu aoin 

vql daa 400 fr. 
que Gryp l'a-

i •maat exar-

S loua me. Ella prétan 

poli» CMlllii Gryp, <y 

Aprèi avoir avoué A 
vait pulaïamra. nt aidée S dépenser 

«ait un* grande infii 
Ai-audience avo r vt 
dailqua Gryp avait trouvé 
ippertaii chaque jojf au logis le proloit. 
Le tribunal ordonna alors que M. Pebiock, juge 
il avait été eh«rgè de l'ioatrueion. tarait anten-
i. Après ai déposition la femme D«lp!aoqne 
roua ftono le vol et 1s compilait* de *on sédue-

Le tribunal a condamné Gryp A 13 mois de 

Pour Contravention à la Police des Che-
.ina de Tr. - fiançoh Vaasaur al G mit» va Ra 
lai son! condemoés A ti jours da prison. Le Tri' 

bunal, TU loua le* reaseignemanta donnf H sur eux, 
r accorda le bânénee de la loi Bérengar. 

Cour d'Assise^ du ITord 
B acaaloa 
i accusation a ranv 
i/isaieea pour y 

gée« à ta »eia 

ElmondG.'t'non, «Oans.né A Menin (Belgique). 
<aarand a Halî ln, iticulié d'atlcnUte à la 

podenr 
'" rJ VnnS.eenk'Bts.63sns. né A Wynkel 

AHsilutn, inculpé 

profession, ADac-

Bsnque du Nord 

DenainetAszin(». 500 t. p.). 330. 
ofiLRBOMNAnn (Votions) 

Allû d.SIN-I t. p.', 747 50 - An«in la 1̂ 100 de 
denier 4070 Uully lirenav, -m; — Carrla (a. 

p.) 1402 «l - Dougea. coupure de cent, 
- Laos. 229 bO — Lena coupure de cent, 

24750 — Marie* 70 0|0 (9. Riimbeaux), 17795. 

d'attentat* à la. pudeur. 

SPECTACLES A CONCERTS 

u Lycée de Tournolnc. — 
ia vu la grande «alla des fêtas. 
Lycée misai combla qu'tii'.r 
aion de ia fête scolaire qa'of-

frateM S Lenra parenla laa èlèvaa dn lycèa, aux 
queU avaiant bien voulu ae joindre pluaieura pro-
feasears. 

L'nonaaur da la soirée revient A M. Maller, 
'intelligent et dévoué prov s«ur qui a eomprie qn'u 
:ôta das éludai acolairaa. Il faut Je temps «c 
emps quelquea moments -te repos ponr dtalrsire 
'esprit. Dana ea'ta charmant» lête anaillsaii, ni 
Ile avait été Joint a l'agréable. Ko effet, pou dé-
i j'er H. Danois, professeur de phvaique et obi-
nie, a («t une c.unerie intime et réalité quelque» 
ii>éri«aees excluantes *° *uj«t de lair, da 

ygène, de l'hydrogène de l'esa et do gaz d'é
clairage. 

Puis la partirt nnsleale el littéraire 

Bailly, Stupuy. D-ihamU, Turbelin, profeaaeur 

lannoy, moniteur. 

TO potr les artlat 
leurs «t prolesseurs. 

dramatique de Tourcoing. — C'a 
Ht mars A 7 hedr. • tréa précisât 

s la grand aalls das f 

MU. J. Pori-ae.lt 
Crick-Sicka; P. Da-

•mai. président dû Cercle V.etor Hugo, membre 
dramatique, monologniste da talent: 
Société des Manlollt 

Knlin les membres actifs de l'Union Dramati
que, interpétaront la Grand'Péra, petit drame i 
tt'us l on, en un aete, al le Bourreau des CrAnes. 
comede dé-opihnte en 8 actes et 1 prologue, dut 

fera certainement aux spectateurs le plaisir 
9 fr-nebetnsot, sans cire choques par des 

ia, quelques caehets de Galeries dont le 

celui-ci s tplu victime. l'Hôtel ds Ville prolongée. 

HUILES DU CONGO 
t quand même a pénétrer dana la telle i 

1 grettable de part et d'i 
xpoaéae A nn aflront, t 

JOINDRE L'UTILE A L'AGRÉABLE 

OOk LOCATIONS 

a Desurmont).- Dimanche 

UNYUi.s-TRILLES ré mit compté 

it excellant upt-rltlt, <l*j* si apprécè. est util* 

m<i»iciana ou chantante, désir 
du programme. Sont criés d'envoyer leurs 

'- -'"s bref d'iai chez M. Edouard Cau 

s.llouriJUIN'iUIXA. 
Quant a 'oo goût. Il est des plus agréables, 

s sjontona que le Coraa Médical 

-•iet'a D^ 
158 - l»»rre HenlrtSax. » jour», nuiw-uiau — 
Sobbla Uewaane, « tes. rue 'e Mona. 28. eoor 
Delà, eor - Iiehelle l>ubo»qoelle*, 83 sas, rus de 

•Vt*l Civi l a« Tuarv^ lBB 

iarpentier, rua Je la Lai 
i la Blaaeha-Porla — Ha 
muge — Hsnrl Debasre, 
Nottebart, rue des Pi 

Harlare — Entre : Casimir Devtsnae, 98 
' -<tiê PI aaa rt. 32 

'irglne ltnygevah 
Qaod, 196 - Marie Vandepu 

on, 13 (Bhne-8>ati) — B 
lai civil — (Jarua'n Deconinek, 

t'-'i^mail, 
l It»lh»ya -

i. aolgaeuaa. 
Inygevalde. 68 aaa. 

i Caste), 64 i 

BULLETIN FINANCIER 
Parla, 3fi M 1885. 

Le marché sat mal impreatioené par la baisse 
dsTextérieur. 

Le 8 OtO fléchit A 112.70, 
I.-. 3 li>0|0 cote 108.07. 

Le Comptoir national d'Escompte s'Inscrit A 
97.50. 
Le Crédit Lyonnais se présente « 818.75. 
la Soc:6'é générale est ferme S 4.7 60. 
On demande A 1630 l'action du bec Auer. Lee 

tentatives faites par la plipirt des municipalité» 
vont donner uns nouvelle impulsion aux affaires 
de la Sociè*. Les gran aa fabrique! de paple 

' ' 102.25, conra d'attente. 
Kuoc ers Gutf Londs 

égocient A 102.25, t 

BOUR8E DE L I L L E 
il » Uirs 18» 

) 0)0, 103 76 - S 11(0 •mortiliabl., 101 60 ' 

T..11.» Weliobl. 504 506-

BONS PANAMA 
L O T S d u «GONGO 

il tous temps avee faculté 
litiom particulières par 

J.BULTÉ 
C o m p t o i r d e C h a n g e 

aSBSÂa, 36, Bu Vtm, SOTOAlX 
ACHAT et VENTE i forfait U Tilrts 

nigoçiiblu 
K x « c » t l o n rmpl«* de Ion, ordres I T M 

les Bourses de Paris, Lille, Bruxelles, Aaven, 
Londres, Amsterdam. 

Souscription aux Kmisslon». — Ysta-menL 

Paiement immédiat et r u , frais cl 
COUPONS présentes i l'echeanoe. 

BOURSE 0 1 ULI.Ï «T BHOIILLI» 
ic.fiat et Tsnis fAetiont d . Charbonnage 

Erap. 3)1. S.I. 101 80 Bru.. 11». 18W. 108 60 
- air. II. 101 80 NonliMrolHt. — 
- •sr.m. 101 80 (Mandat pi . . . 98 «0 
- S. 101 80; - MÎT,. 117 _ 
- BU. 98 501 - 1885S. 99 80 

aasatta 3. 100 «0, m a l 1874.8. 68 36 
- s. ! - IBM l l f l . 102 60 
- 9. Saad 1888. 8. 106 75 

r.eaax. il|J. 118 - | - 1880. 9. 106 60 
- i . ' - 1888. 8. 107 — 
- t LUts 1869.2 Ifl 
- psiau, îai - i — 18«8. 

AITSts 18S7U». 107 50 
I 75 - 1874, • 

Mi!i§rai ions 3 o /o Communales 18H 
NON UBEKEI3 

Liberation et échange as 15 mars 1895 

t e Comptoir de Change 

». PAJOT & CH. LEFEBVRE 
Btèèjm S o o l s . l i 

LILLE, MDÊ NATIONALE, 99 Ma 
Hm^vtnrm-xlmm t 

RODBAJ1 1 LILLU-WAZBMlCMi 
6, rue die ta flsre. | Bas Oamlstta, 1 ter. 

R e ç o i t d è s & préaseat les titres & libérer 
et i échanger. 

Les obligations sur lesquelles la 1er verae-
ment exigible le 15 mais n'aura pas été 
effectué avant le 5 avril proeba B seront dé
chues du droit aux primes et lots. 

conformité des numéros des titres 
provisoires avet ceux des titres définitifs. 

En conséquence lea numéros inscrits sur 
le* obligations provisoires participeront 

HYCIÈNE DE u BOUCHE 
Rien n finale l'efficacité du COALTAR 

0APONINÉ Le Beui, pour purifier La 
bouche, raffermir les dents déchaussées et 
détruire les animalcules qui s'y développent 
•ouvent; U constitue le dentifrice le plus 
sain, le plus hygiénique et le plus écono
mique. Cette dernière C ~ J " 
•ans Importance pour 
•taga Journalier. 

Pitstefla*»» .*•* . : 

I M M I TAPIS 
7 Bu in TUl-ÂtennO, àSOUSAJX 

LINOLÉUM 
Coquettes 

BOUCLEES ET JACQUART 
CARPETTES Mes tailles 

T E N T U B E S 
Assort iments cons idérablot 

PRIX DE FABRIQUE 

Lereméle vraimentsii^ciûquederinrt'Hnasi 
e'tst ia quinine; lea Capsules de Uaininé) 
Pelletier sont la meilleure (orme pour l'aaV 
miniatrer ; ellea supprimant toute amertnaae 
et sont plus faciles a avaler que les cebeta . 
Une ou deux capsules avant le repse cnet l -
tuent une véritable satfdoteoontre la grippa. 

L'asthmatique e«t oppressé, suffoqué M 
privé de aomm> 11. le froid at la brojilfard 
provoquent des quintes de toux et l'expectora* 

B maux, la inéda* 
loi des Ciaarettêt 
. Cie, i base dt 

BULLETIN LAINIER 

MARCHÉ A TERME 

de Routeix- Tourcoing 
De % Mars 

PKTAJL a f g t l t l l ' M 

Tentes dn Ion* 

Pat***** « I l • • « • ! • • * • ' » i*Uatal 
Contrat B 

Hars i. : swil, 867 .t.; aaal. » 7 . ] . ; leln. 
370 .1. ; InlUel, 870 .1. ; .odl. »7« Ai •s.usanrt, 
378 .t.; oitebrs, «75.1.; noTssssse. 877 ,r,s 
desnbrs. 880 . t . ; isnTier, 880 .|.i lsffler,8811 , | . 

Tsntes 11E.0N kilos. 
Osisfi-sr c 

emtgt an tssirsfSIl«s« 4 . l a Plsatst 
Es dlipenibls il s Si* trsltt 85 balles ds sa 

Plats en saint. 
Msrché » peins sootenn. 

UIAJ&, 38 Mars. — ejjsr-eftesM 
Tsndos Pr. sa kit. sur ptei 

Isptess iatsnnls Lille s » . 1-J. »n. J s . 
Bouts 107 78 S 1 * 01) J 7} 
fsenea a » 87 198 . » 088 0 M 
Tsurssul U 89 16 . 9 0 0 80 • <f 
Vaaoi 1«Ç 1»0 88 130 116 Xt 

Marché de In VUlette dn 86 mars 

ioois8,jB 
188 1 « l l l t 
3 00 1 80 1 M 
808 1 88168 
1 61 1 18 1 M 

BOURSE DE PARIS 
o—n . | .u» _ 

. . . . 390 — 
•tille . . e « -

1 IHs BUnnaa, . 179 -
Plsa.Ji.HsHr. ,78 69 
gsMasM Presse l t — 

" ^ * l o / e ô a . : i« 60 
- Jo/ooki. 17 " 

Uni 

i i 1/ t. W» • ' o 

||jUlfHijÙ7'].lo/oin M> 
; pstU iBBjatannei - -

bsnq.ee Pranes!ttrtî-> — 
1 Baaa. •ssompte,.. — 
. fTaqae ée Parla 7W -

aptdll-soni. 6 0 , ) -
uTtr • 

er.t t 
i foresa, il n'ait pas 
ma apéritives qal B' I (ssse i 

ui g< quotidien 

Dans tous les C&tés, les Bons Kstaminets 
et chez les Entriposit&ires 

Kalger l'atiqueita sur la bouteille. 

Etait c i v i l aïs» Rosi bal s 

Da 98 mari 
liaaancst. — Ocfava Leseeux. rse Dei 
Saint-Joseph, 3 8 - Angèle AbaiL rua Newton, 
(.'oataan.12 — Uofaa Dairoass, rua (Jarliffn?. $ 

Haies. 2 7 9 - Made-
e, rus de Maubeuo-e, 1 — Jules Qo* 
i longea-Hits", Si7- Joaaptt Lors, 

ras da la Balance, BF - Péflde '^staiain. ras ds Is 
coneorée, SI - Bsrtbe Deleeoluas. r> e Voltaire. ï 
.Mi- Vsubove. rua Laerols. sour Prouvosl, 9— 
Illancha Leplat. n>s Sébaetûpol, 83, 

kMejéa - Gseije Debérge. 8 ana, me 4a Pfâsnov, 
eoiw da Veaa-d'Os, » - FrassoiM VaadenTpei, 

REGLISSE PECTORALE L. B. 
AU 

t W S a GOUDRON 
P a a t l l l e a an gou Iron est reconnue par tons 
oeiii qui on font usage. La Botte : t tOc«nt . 
cht i les Phnrmnolsna. 
Exigtr sur ta bandi qui tntoure ia Boiu 

la Marqm L . B . >« nuat. 
Depot pTlselnnl : Pharmacia LK BKUF, i 

Bayonna. 

ie/oau, M I 

3 3 0 5 -

Io«d.'l367 Û 
- „ aiella.3370 * 

Osa as Parts. .1127 60 
Onusifc. Parts .1060 -
""•".'Sf • . i«« S 

- 18» . . 103 A 
„ - •• /osais 103 316 
«o»<s»ni«», . . . . 

, î*r- neaafae . 76 B 
lo/oIUUsa. . '88 10 

"SMS*: 88 
Banq.n, 4aMa'i 6.10 -

tasrr-.isz 

BîJoe^'tSÔ-

.^ . . ' 4 ' «I 2 

zlSSti/ïï&i 

lrspnrseris ds rdasnsr ds 

U «trait i t DBS BiHMaT 

Pori-ae.lt
Sools.li
Plsa.Ji.HsHr
bsnq.ee

